
Récit de voyage au Vietnam et Cambodge du 1er au 18 mars 2010 
 
Les voyageurs qui rentrent  de cette région du monde sont tous enchant®s, aussi nôavons-nous pas 
fait exception  à la règle ! 
Onze membres de l'Accueil  étaient dans les starting-blocks ce 1er mars, avec une pensée toute 
particulière pour un couple obligé d'annuler la veille du départ.  
 

 
 

Déjeuner chez l'habitant,  dans les environs d'Hanoi 

Après 12 heures de vol, nous avons tout de suite commencé la visite d'Hanoi  et,  pour nous mettre 
dans le "bain de la chaleur humide de ce pays", le thermomètre affichait  28°,   caprice de la météo. 
Une semaine plus tard, il faisait 12° mais nous étions déjà au centre.  
Ce qui nous a frappés au début, c'est l'agitation qui règne partout dans la ville, bruyante, 
bouillonnante, incessante. Les Vietnamiens travaillent, mangent, vivent dehors. 
Mais le plus incroyable reste la circulation !   
En très grand nombre, des cyclomoteurs, scooters, vélos entourent les voitures. On double à 
gauche, à droite, on coupe la route, on klaxonne, à trois, quatre, sur la moto, téléphone à l'oreille des 
chauffeurs, tout cela se passe de façon très cool, les gens respectent la vitesse. Mais, pour les 
piétons, traverser la rue relève de l'héroïsme,  il faut avoir un sacré courage ou une bonne dose 
dôinconscience pour oser se faufiler  à travers ce sac de noeuds,  mais nous lôavons fait ! 
La promenade en cyclo-pousse dans les rues d'Hanoi, a valu aussi  son pesant de frayeurs  à 
quelques-uns de mes voyageurs ! 
Heureusement personne ne dépasse le 70 dans ce pays ! Côest leur fa­on dô°tre prudents. 
Pendant onze jours, en compagnie de Thinh, un  guide exceptionnel,  très cultivé,  nous avons 
découvert le nord et le centre du Vietnam. 
Les périodes d'occupation qui ont jalonné la longue histoire du Vietnam expliquent la variété des 
styles architecturaux. L'austérité du style communiste, les mausolées aux toits curieusement pointus, 
côtoient  le charme désuet de l'époque coloniale française. 
Il y a bien des choses à voir à Hanoi, et il ne faut pas manquer le Temple de la Littérature ou, on y 
enseignait,  pensée et morale confucéennes. 
 
Le Vietnam, tel un  long dragon s'étire sur 1600 km, avec de grandes diversités, tant au point de vue 
géographique, culturel, ethnique, climatique, etc.   
C'est pourquoi  nous avons eu l'impression d'avoir visité trois différents pays.  
Lorsque l'on visite le Vietnam,  les noms, pagodes,  temples,  musées,  citadelles, mausolées, 
bouddhisme, reviennent régulièrement et nous ne nous sommes pas lassés de les découvrir. 
Et puis d'autres mots jaillissent tout aussi magiques : rizières, marchés,  fleurs, fruits etc. 



 
Le Vietnam c'est aussi 85 millions d'habitants et 54 groupes ethniques différents.  
Nous avons passé une nuit dans le petit village de Mai Chau ou vivent des "Thais Blancs", dans des 
maisons de bois  sur pilotis. 
Lors de nos déplacements, dès que l'occasion se présentait, nous faisions des haltes le long des 
rizières.  Pionnier de la riziculture, le Vietnam est devenu le 2e producteur mondial, une prouesse due 
au travail de ce peuple courageux. 
Dans les terres irriguées, on  voit les paysans labourer, herser avec des buffles, des femmes planter 
les semences à la main, pieds nus dans l'eau.               

     

Scènes de  la vie au Vietnam 

 
Afin de nous protéger du soleil, nous nous sommes équipés de ces chapeaux coniques, espérant 
nous fondre dans la masse, mais avec notre taille, difficile de passer pour des autochtones. 
 Sur  la route nous menant vers la célèbre Baie d'Halong, nous avons embarqué sur un sampan pour 
y découvrir un ensemble de pitons calcaires plantés au milieu des rizières et qui porte le nom de 
"Baie d'Halong Terrestre" .  Magnifique ! 
 

Et  enfin nous y étions ! La  légendaire Baie d'Halong  était devant nous ! 
 

 
 

 
Ce sublime paysage, mériterait la place de : " huitième merveille du Monde." 

Caméra au point, carnet d'esquisses pour notre artiste peintre Françoise Sélezneff, nous 
embarquons sur  la luxueuse  jonque Bhaya,  une des plus belles jonques de la baie ! 
Et pendant que nous prenons notre déjeuner sur le pont, nous nous  retrouvons entourés par ces 
célèbres pains de sucre, sculptés par l'érosion. 



 Pour l'Accueil de Bruxelles, la baie s'est fendue d'un  léger rayon de soleil  (une semaine plus tard, il 
y avait du brouillard et les touristes ne sont pas partis) . 
 
Après avoir découvert  de ravissantes maisons flottantes, nous embarquons sur des petites barques 
pour faire le tour des iles.  
La nuit fut courte sur cette jonque, difficile de ne pas rester le soir après le repas, à farnienter sur le 
pont, dans les chaises longues, une boisson fraîche à  la main. 
 Difficile aussi de ne pas se retrouver sur le même pont au petit jour pour le lever du soleil !  
Nous serions bien restés une seconde nuit, mais, il fallait prendre  l'avion pour poursuivre notre 
voyage  vers  la région du centre. 
 
A Huê, l'horloge du temps semble s'être figée  après la  dynastie Nguyen et malgré les dégâts subis 
pendant les guerres d'Indochine et du Vietnam, elle reste une grande dame impériale. 
La ville de Huê est traversée par la rivière des Parfums et la citadelle qui renferme la cité impériale, 
classée au patrimoine de  l'Unesco (c'était bien sur au programme) . 
Si l'on y croise toujours des motocyclettes, la circulation se révèle beaucoup plus calme qu'à Hanoi. 
Le centre intellectuel et artistique du pays semble couler des jours prospères. 
 
L e lendemain, c'est en autocar que nous avons poursuivi notre voyage vers  Hoian  en faisant une 
étape à Danang pour la visite du beau musée Cham et du site archéologique de Myson. 
Nous avons eu la  surprise sur ce site d'y découvrir des sculptures représentant les divinités 
indiennes (comme Shiva) ou des pierres sur lesquelles sont gravés des textes en sanscrit. 
A Hoian, les petites ruelles, les maisons authentiques sont de toute beauté. 
La  journée repos prévue à Hoian au bord de mer s'est trouvée changée en shopping, à cause 
encore une fois des caprices de la météo, toutefois je peux affirmer que seuls nos porte-monnaie ont 
soufferts de ce changement ! 
Et puis nous avons pris notre envol à destination de  Ho Chi Minh Ville (notre troisième pays) 
Aussi bruyante et mouvementée que sa grande sîur du Nord, mais moins figée. 
Un point marquant est l'omniprésence de bâtiments coloniaux,  la cathédrale Notre-Dame tout en 
briques rouges de Toulouse, la poste centrale construite par Eiffel et notre hôtel Rex construit par les 
français qui a abrité les services d'information de l'armée américaine et servait de cadre aux 
conférences de presse quotidienne.. 
Il est difficile de se situer par rapport au fait que le Vietnam fut une colonie française durant plus d'un 
siècle. Cependant nos guides nous ont affirmé qu'il n'existait aucun ressentiment envers les Français 
et nous l'avons bien ressenti. Les habitants de ce pays sont vraiment charmants. 
La dernière étape dans le Sud  fut bien entendu le Delta du Mekong.  
Les bras du Mekong et les canaux qui les relient sont le cîur de la vie des habitants du delta.  

 
Deux demi-journées et une nuit sur la   jonque  " Bassac",  au confort incontestable,  nous ont permis 
de découvrir la vie de ces habitants.  
Sur les eaux, dansent maisons flottantes, sampans, bateaux de pêche et de commerce. 
Grossistes et particuliers s'approvisionnent sur ces marchés flottants.  



Enfants, chiens, linge à sécher, petit réchaud de cuisine, parfois l'antenne télé, on  trouve un peu de 
tout sur le pont. 
La visite d'un village sur la berge fut l'occasion d'approcher et de comprendre le mode  de vie et 
l'hospitalité des habitants de cette région. Un somptueux goûter de fruits nous attendait en fin de 
visite.  
Au Vietnam ainsi quôau Cambodge,  nous avons superbement bien mangé, la  cuisine y est très 
raffinée et si bien présentée !  Les fruits  du Vietnam sont délicieux ! 

 
Nous avons quitté le Vietnam pour Siem Reap au Cambodge. 

 

      
 

Et là, dès la descente d'avion, une  chaleur de plomb  38°/ 40°  nous a surpris. 
Mais, pas d'états d'âme, nous étions là pour visiter cette fabuleuse cité d'Angkor, édifiée entre le IX e 
et le XIV e siècle, une époque où la créativité des Khmers a atteint son apogée. 
Pendant trois jours, accompagnés de Khem, un adorable jeune guide, nous avons découvert la cité 
(une partie), mais c'est incontestablement Angkor Wat  qui est le monument le plus extraordinaire 
jamais conçu par l'esprit humain, érigé au XIIe siècle et dédié au dieu Vishnou. 
Autour de ces étonnantes merveilles architecturales, l'ombre du régime des Khmers Rouges plane 
sur les lieux.  A la fin de la guerre, toute cette région était couverte de mines anti-personnelles  et  
chacun d'entre nous se souvient des prises de position de personnalités, comme Lady Diana 
Spencer qui avait pris fait et cause pour l'élimination de ces mines. 
En écoutant le récit d'invraisemblables atrocités qui  furent commises, nous avons ressenti  un 
sentiment d'admiration envers ce peuple d'une gentillesse infinie.  
Levés tôt, nous avons pu profiter  aux heures les plus chaudes, de la piscine, des soins et des   
massages que proposait l'hôtel. 
Bravo  à  tous d'avoir tenu le coup jusqu'au bout, même lorsque nos jambes nous faisaient 
respectueusement savoir qu'elles peinaient !  
Bravo aussi à chacun d'avoir tourné rapidement la page devant les petits  inconvénients inévitables 
en voyage et d'avoir gardé le sourire pendant  ces dix-huit jours passés  en communauté ! 
Marie-Claire Favre-Bias 


